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Jésus prit avec lui Pierre, Jacques et Jean.. 

Jésus prit avec lui Pierre, Jacques et Jean son frère, et il les emmena à l ’écart, sur une 

haute montagne… Au début de ce carême, laissons Jésus nous prendre avec lui, nous 

emmener à l’écart, nous emmener sur la montagne, symboliquement le lieu de la ren-

contre de Dieu.  

Laissons l’Esprit Saint nous mettre en présence du Christ, nous donner de voir en Jésus 

Celui en qui toute la Parole du Père se réalise, tout ce qui a été annoncé par Moïse, 

Isaïe et les prophètes. 

Puissions-nous, comme Pierre, ressentir cette joie quand nous prenons le temps du si-

lence, de la prière, de la méditation de la Parole de Dieu : « Seigneur, il est bon que 

nous soyons ici ! »…  

Puissions-nous laisser résonner cette parole qui vient du ciel : « Celui-ci est mon Fils 

bien-aimé, en qui je trouve ma joie : écoutez-le ! » 

Puissions-nous, comme Abraham, laisser raisonner l’appel du Père à nous mettre en 

marche, à le laisser nous conduire, nous mettre en route non pour la Palestine, mais 

pour un monde vivant plus 

de l’Évangile. 

Nous savons que le chemin 

vers cette terre où le Père 

veut nous conduire, c’est le 

chemin de la construction 

d’un monde de justice et 

d’amour, d’un monde de 

communion avec Dieu et 

avec nos frères. Quand Jé-

sus va à l’écart, sur la mon-

tagne, c’est pour redes-



cendre bien vite rejoindre les foules et particulièrement ceux qui souffrent, c ’est pour 

annoncer en paroles et en actes l’amour du Père. 

Le chemin de l’amour à la suite de Jésus, c’est le chemin de la vie donnée, de la croix. 

Paul nous appelle à ne pas avoir peur de prendre ce chemin. Ainsi, il écrit à Timothée : 

« Fils bien-aimé, avec la force de Dieu, prends ta part des souffrances liées à l’annonce 

de l’Évangile. » 

Frères et sœurs, au début de ce carême, de cette marche vers Pâques, prenons le 

temps de laisser le Seigneur nous indiquer la route où il nous attend, demandons à l’Es-

prit Saint de nous aider à percevoir les conversions qu’il nous faut vivre dans notre lien à 

Dieu, dans nos relations avec nos frères, dans notre rapport à la maison commune 

qu’est notre planète et ses ressources. 

Laissons résonner cette voix qui vient du ciel : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, 

en qui je trouve ma joie : écoutez-le ! » 

Bruno Cadart  

Accomplir notre devoir de citoyen et de chrétien  : 

Voter pour les municipales les 15 et 22 mars 

Au moment où nous nous apprêtons à choisir nos élus, voilà un extrait du texte du Pape 

François : la joie de l'Evangile (§ 205) 

Je demande à Dieu que s’accroisse le nombre d’hommes politiques capables d’entrer 

dans un authentique dialogue qui s’oriente efficacement pour soigner les racines pro-

fondes et non l’apparence des maux de notre monde ! La politique tant dénigrée, est 

une vocation très noble, elle est une des formes les plus précieuses de la charité, 

parce qu’elle cherche le bien commun.*  Nous devons nous convaincre que la charité 

« est le principe non seulement des micro-relations : rapports amicaux, familiaux, en 

petits groupes, mais également des macro-relations : rapports sociaux, économiques, 

politiques »**.  Je prie le Seigneur qu’il nous offre davantage d’hommes politiques qui 

aient vraiment à cœur la société, le peuple, la vie des pauvres ! Il est indispensable que 

les gouvernants et le pouvoir financier lèvent les yeux et élargissent leurs perspectives, 

qu’ils fassent en sorte que tous les citoyens aient un travail digne, une instruction et une 

assistance sanitaire. Et pourquoi ne pas recourir à Dieu afin qu’il inspire leurs plans ? Je 

suis convaincu qu’à partir d’une ouverture à la transcendance pourrait naître une nou-

velle mentalité politique et économique, qui aiderait à dépasser la dichotomie absolue 

entre économie et bien commun social. 

* Cf. Commission sociale des Évêques de France, Réhabiliter la politique (17 février 1999) ; ) ; Pie 
XI, Message, 18 décembre 1927. 

** Benoît XVI, Lett. enc. Caritas in veritate (29 juin 2009)  



Message du Pape François  

Voilà le début du message du Pape François pour le carême  

Chers frères et sœurs ! 

Cette année encore, le Seigneur nous accorde un temps favorable pour nous préparer à 
célébrer avec un cœur renouvelé le grand Mystère de la mort et de la résurrection de 
Jésus, pierre angulaire de la vie chrétienne personnelle et communautaire. Il nous faut 
constamment revenir à ce Mystère, avec notre esprit et notre cœur. En effet, ce Mystère 
ne cesse de grandir en nous, dans la mesure où nous nous laissons entraîner par son 
dynamisme spirituel et y adhérons par une réponse libre et généreuse. 

1. Le Mystère pascal, fondement de la conversion 

La joie du chrétien découle de l’écoute et de l’accueil de la Bonne Nouvelle de la mort et 
de la résurrection de Jésus : le kérygme. Il résume le Mystère d’un amour « si réel, si 
vrai, si concret qu’il nous offre une relation faite de dialogue sincère et fécond » (Exhort. 
ap. Christus vivit, n. 117). Celui qui croit en cette annonce rejette le mensonge selon 
lequel notre vie aurait son origine en nous-même, alors qu’en réalité elle jaillit de l’amour 
de Dieu le Père, de sa volonté de donner la vie en abondance (cf. Jn 10, 10). En re-
vanche, si nous écoutons la voix envoûtante du “père du mensonge” (cf. Jn 8, 45), nous 
risquons de sombrer dans l’abîme du non-sens, de vivre l’enfer dès ici-bas sur terre, 
comme en témoignent malheureusement de nombreux événements dramatiques de l’ex-
périence humaine personnelle et collective. 

En ce Carême de l’année 2020, je voudrais donc étendre à tous les chrétiens ce que j’ai 
déjà écrit aux jeunes dans l’Exhortation Apostolique Christus vivit : « Regarde les bras 
ouverts du Christ crucifié, laisse-toi sauver encore et encore. Et quand tu t’approches 
pour confesser tes péchés, crois fermement en sa miséricorde qui te libère de la faute. 
Contemple son sang répandu avec tant d’amour et laisse-toi purifier par lui. Tu pourras 
ainsi renaître de nouveau » (n. 123). La Pâque de Jésus n’est pas un événement du pas-
sé : par la puissance de l’Esprit Saint, elle est toujours actuelle et nous permet de regar-
der et de toucher avec foi la chair du Christ chez tant de personnes souffrantes. 

2. Urgence de la conversion 

Il est salutaire de contempler plus profondément le Mystère pascal, grâce auquel la misé-
ricorde de Dieu nous a été donnée. L’expérience de la miséricorde, en effet, n’est pos-
sible que dans un « face à face » avec le Seigneur crucifié et ressuscité « qui m’a aimé 
et s’est livré pour moi » (Ga 2, 20). Un dialogue cœur à cœur, d’ami à ami. C’est pour-
quoi la prière est si importante en ce temps de Carême. Avant d’être un devoir, elle ex-
prime le besoin de correspondre à l’amour de Dieu qui nous précède et nous soutient 
toujours. En effet, le chrétien prie tout en ayant conscience d’être aimé malgré son indi-
gnité. La prière peut prendre différentes formes, mais ce qui compte vraiment aux yeux 
de Dieu, c’est qu’elle creuse en nous jusqu’à réussir à entamer la dureté de notre cœur, 
afin de le convertir toujours plus à lui et à sa volonté. 

En ce temps favorable, laissons-nous donc conduire comme Israël dans le désert (cf. Os 
2, 16), afin que nous puissions enfin entendre la voix de notre Époux, pour la faire réson-
ner en nous avec plus de profondeur et de disponibilité. Plus nous nous laisserons impli-
quer par sa Parole, plus nous pourrons expérimenter sa miséricorde gratuite envers 
nous. Ne laissons donc pas passer ce temps de grâce en vain, dans l’illusion présomp-
tueuse d’être nous-mêmes les maîtres du temps et des modes de notre conversion à lui. 
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Accueil:   Mercredi et vendredi de 17h à 19h, Samedi de 10h à 12h  

  et sur rendez-vous (Père Bruno Cadart: 07 83 59 91 67) 

Messes: Le dimanche à 9h et à 10h30  

  Mercredi à 18h (adoration après)  Jeudi à 8h30 

Eglise ouverte pour prier quand le Père Bruno est là ou aux heures d’accueil 

Des rendez-vous… 

• Tous les vendredi à 19h : Chemin de Croix  

• Jeudi 19 mars à 20h À Sainte Bernadette  
rencontre avec un partenaire du Liban à l’invitation du C.C.F.D. 
Comité Catholique contre la Faim et pour le Développement  

• Dimanche 22 mars de 9h à 10h15: temps "Goûtons la Parole"  

• Samedi 28 mars 10h à 12h ou 14h à 16h :  
Journée du Pardon à Coeuilly  (21 mars à Sainte Marie du Plant) 

• Dimanche 29 mars 9h30 à 17h30 
temps de récollection proposé par l’Action catholique Ouvrière 

• Vendredi 27 mars de 19h à 21h30: halte spirituelle à la cathédrale avec 
les pères Guy Sionneau et Wellington Santos Pires (Père Welly) 

• Samedi 4 avril: 14h30 Ciné débat « Il était une fois Jésus... » Saint Sa-
turnin  

• Dimanche 5 avril: Dimanche des Rameaux - début semaine sainte 

• MERCREDI 8 avril à 19h à Créteil : Messe chrismale (pas le mardi) 

• Jeudi saint (9), vendredi saint (10), samedi saint (11), Pâques (12) 

Recevoir le sacrement de réconciliation  

Avant et après les messes 

pendant l’adoration du mercredi soir 18h30 à 19h 

Sur rendez-vous avec un prêtre ou quand il est là 

Lors des journées du pardon  

 (21 à Sainte Marie ou 28 mars à Coeuilly) 

Jeudi saint après la messe 


